
Bombarder la zone, gazer les tunnels : la guerre effrÃ©nÃ©e dâ??IsraÃ«l contre
les souterrains de Gaza

Description

Incapable dâ??identifier les commandants du Hamas dans les tunnels de Gaza, lâ??armÃ©e
israÃ©lienne a dÃ©cimÃ© des blocs rÃ©sidentiels entiers Ã  lâ??aide de bombes Â« bunker buster Â»
afin dâ??Ã©craser les passages souterrains et de les inonder de fumÃ©es mortelles, comme le
rÃ©vÃ¨le une enquÃªte.

Par Yuval Abraham, le 6 fÃ©vrier 2025

Palestinian rescue workers search for bodies and survivors under the rubble of a destroyed residential
building following Israeli bombardment in Gaza City, Gaza Strip, May 16, 2021. (Mohammed
Zaanoun/Activestills)

Lâ??armÃ©e israÃ©lienne a bombardÃ© intensivement des zones rÃ©sidentielles de Gaza alors
quâ??elle ne disposait pas de renseignements sur lâ??emplacement exact des commandants du
Hamas qui se cachaient sous terre, et a dÃ©libÃ©rÃ©ment utilisÃ© des produits toxiques Ã©manant
des bombes pour asphyxier les militants dans leurs tunnels, comme le rÃ©vÃ¨le une enquÃªte
menÃ©e par les magazines +972 et Local Call.

Lâ??enquÃªte, basÃ©e sur des conversations avec 15 officiers des services de renseignement militaire
israÃ©liens et du Shin Bet impliquÃ©s dans des opÃ©rations de ciblage de tunnels depuis le 7 octobre,
montre comment cette stratÃ©gie Ã©tait destinÃ©e Ã  compenser lâ??incapacitÃ© de lâ??armÃ©e Ã 
repÃ©rer des cibles dans le rÃ©seau de tunnels souterrains du Hamas. En ciblant les hauts
commandants du groupe, lâ??armÃ©e israÃ©lienne a autorisÃ© lâ??assassinat de Â« nombres Ã 
trois chiffresâ?? de civils palestiniens en tant que â?•dommages collatÃ©raux Â», et a maintenu une
Ã©troite coordination en temps rÃ©el avec les responsables amÃ©ricains concernant le nombre de
victimes attendues.

Certaines de ces frappes, parmi les plus meurtriÃ¨res de la guerre et dans lesquelles des bombes
amÃ©ricaines ont souvent Ã©tÃ© utilisÃ©es, sont connues pour avoir tuÃ© des otages israÃ©liens,
malgrÃ© les inquiÃ©tudes exprimÃ©es Ã  lâ??avance par des officiers militaires. Faute de
renseignements prÃ©cis, lâ??armÃ©e a en outre larguÃ©, lors dâ??au moins trois grandes frappes,
plusieurs bombes anti-bunkers de 900 kg, qui ont tuÃ© de nombreux civils â?? dans le cadre dâ??une
stratÃ©gie dite de Â« pilonnage Â», sans parvenir Ã  tuer la cible visÃ©e.

Â« Il est difficile dâ??identifier une cible Ã  lâ??intÃ©rieur dâ??un tunnel, câ??est pourquoi on attaque
dans un [large] rayon Â», a dÃ©clarÃ© une source du renseignement militaire Ã  +972 et Ã  Local Call.
Lâ??armÃ©e nâ??ayant quâ??une vague approximation de lâ??emplacement de la cible, ce rayon
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peut atteindre Â« des dizaines, voire des centaines de mÃ¨tres Â», ce qui signifie que ces opÃ©rations
de bombardement ont fait sâ??effondrer plusieurs immeubles dâ??habitation sur leurs occupants sans
avertissement. Â« Tout dâ??un coup, on voit comment un membre des FDI se comporte vraiment
lorsquâ??il a la possibilitÃ© dâ??anÃ©antir tout un quartier rÃ©sidentiel : il le fait Â», a ajoutÃ© la
source.

Lâ??enquÃªte rÃ©vÃ¨le Ã©galement quâ??IsraÃ«l sait depuis des annÃ©es que lâ??utilisation de
bombes anti-bunker dÃ©gage comme sous-produit un gaz mortel, le monoxyde de carbone, qui peut
tuer par asphyxie les personnes se trouvant Ã  lâ??intÃ©rieur dâ??un tunnel, mÃªme Ã  une distance
de plusieurs centaines de mÃ¨tres du lieu de la frappe. AprÃ¨s lâ??avoir dÃ©couvert par hasard en
2017, lâ??armÃ©e lâ??a testÃ© pour la premiÃ¨re fois en tant que stratÃ©gie Ã  Gaza en 2021 et
lâ??a utilisÃ© dans ses efforts pour tuer les commandants du Hamas aprÃ¨s le 7 octobre. De cette
maniÃ¨re, lâ??armÃ©e pouvait attaquer des cibles sans connaÃ®tre leur emplacement prÃ©cis et sans
avoir Ã  compter sur des frappes directes.

Â« Le gaz reste sous terre et les gens suffoquent Â», a dÃ©clarÃ© Ã  +972 et Ã  Local Call le
gÃ©nÃ©ral de brigade (rÃ©serviste) Guy Hazoot, la seule source acceptant dâ??Ãªtre nommÃ©e. Â«
Nous avons rÃ©alisÃ© que nous pouvions cibler efficacement toute personne se trouvant sous terre en
utilisant les bombes Ã  fragmentation de lâ??armÃ©e de lâ??air, qui, mÃªme si elles ne dÃ©truisent
pas le tunnel, libÃ¨rent des gaz qui tuent toute personne se trouvant Ã  lâ??intÃ©rieur. Le tunnel
devient alors un piÃ¨ge mortel Â».

En janvier 2024, un porte-parole de lâ??armÃ©e israÃ©lienne avait dÃ©clarÃ© Ã  +972 et Ã  Local
Call, en rÃ©ponse Ã  une enquÃªte prÃ©cÃ©dente, quâ??elle Â« nâ??a jamais utilisÃ© et nâ??utilise
pas actuellement les produits du dÃ©ploiement des bombes pour nuire Ã  ses cibles, et quâ??il nâ??y
a pas de telle â?? technique â?• dans lâ??armÃ©e israÃ©lienne Â». Pourtant, notre nouvelle enquÃªte
rÃ©vÃ¨le que lâ??armÃ©e de lâ??air a menÃ© des recherches physico-chimiques sur les effets du gaz
dans les espaces clos, et que les militaires ont dÃ©libÃ©rÃ© sur les implications Ã©thiques de cette
mÃ©thode.

Trois otages israÃ©liens â?? Nik Beizer, Ron Sherman et Elia Toledano â?? ont Ã©tÃ©
irrÃ©futablement tuÃ©s par asphyxie lors dâ??un bombardement le 10 novembre 2023 qui visait
Ahmed Ghandour, un commandant de brigade du Hamas dans le nord de la bande de Gaza.
Lâ??armÃ©e a dÃ©clarÃ© Ã  leurs familles quâ??au moment de lâ??attentat, elle ignorait que des
otages Ã©taient dÃ©tenus prÃ¨s de Ghandour. Cependant, trois sources bien informÃ©es de
lâ??opÃ©ration, menÃ©e par le Shin Bet, ont dÃ©clarÃ© Ã  +972 et Ã  Local Call quâ??il existait des
renseignements Â« ambigus Â» indiquant que des otages pouvaient se trouver Ã  proximitÃ©, mais
que lâ??attaque avait tout de mÃªme Ã©tÃ© autorisÃ©e.

Selon six sources, il ne sâ??agit pas dâ??un cas isolÃ©, mais dâ??une des Â« dizaines Â» de frappes
aÃ©riennes israÃ©liennes susceptibles dâ??avoir mis en danger ou tuÃ© des otages. Ces sources
dÃ©crivent comment le commandement militaire a autorisÃ© les attaques contre les maisons des
ravisseurs prÃ©sumÃ©s et les tunnels Ã  partir desquels des figures importantes du Hamas dirigeaient
les combats.

Alors que les attaques Ã©taient interrompues lorsque des renseignements prÃ©cis et dÃ©finitifs
indiquaient la prÃ©sence dâ??un otage, lâ??armÃ©e autorisait rÃ©guliÃ¨rement des frappes lorsque
les renseignements Ã©taient flous et quâ??il y avait une probabilitÃ© Â« gÃ©nÃ©rale Â» que des
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otages soient prÃ©sents Ã  proximitÃ© dâ??une cible. Â» Des erreurs ont sans aucun doute Ã©tÃ©
commises, et nous avons bombardÃ© des otages Â», a dÃ©clarÃ© une source des services de
renseignement.

Les efforts dÃ©ployÃ©s par IsraÃ«l pour maximiser les chances de tuer des militants de haut rang
cachÃ©s sous terre ont Ã©galement consistÃ© Ã  tenter dâ??Ã©craser des parties dâ??un rÃ©seau
de tunnels et de piÃ©ger les cibles qui sâ??y trouvaient. Des sources ont dÃ©crit des incidents au
cours desquels des vÃ©hicules fuyant un site dâ??attaque ont Ã©tÃ© bombardÃ©s sans que lâ??on
sache prÃ©cisÃ©ment qui se trouvait Ã  lâ??intÃ©rieur, en partant de lâ??hypothÃ¨se quâ??un haut
responsable du Hamas pourrait tenter de sâ??enfuir.

Â» Toute la rÃ©gion a senti et entendu les explosions â??, dÃ©clare Ã  +972 et Ã  Local Call Abdel
Hadi Okal, un journaliste palestinien de Jabalia tÃ©moin de plusieurs grandes opÃ©rations de
bombardement israÃ©liennes â?? que les Palestiniens appellent souvent les â?• ceintures de feu Â»
â?? au cours des premiÃ¨res semaines de la guerre. Â« Des blocs rÃ©sidentiels entiers ont Ã©tÃ©
visÃ©s par des missiles lourds, provoquant lâ??effondrement des bÃ¢timents et leur chute les uns sur
les autres. Les ambulances et les vÃ©hicules de la dÃ©fense civile ne pouvaient pas faire face Ã 
lâ??ampleur des bombardements, et les gens ont donc dÃ» utiliser leurs mains et certains
Ã©quipements lÃ©gers pour extraire les corps des dÃ©combres des maisons. Il nâ??y avait aucune
chance de survie pour qui que ce soit Â».

Palestinians recover the dead and rescue the wounded members of the Shaqura family, buried under
the rubble of their home in the centre of Khan Younis, southern Gaza Strip, November 6, 2023.
(Mohammed Zaanoun/Activestills)

Partie 1 : Lâ??effet du gaz

Une dÃ©couverte surprise

Lâ??effet gaz a Ã©tÃ© dÃ©couvert involontairement en octobre 2017. Ã? lâ??Ã©poque, le gÃ©nÃ©ral
de brigade (de rÃ©serve) Guy Hazoot dirigeait une division du commandement sud. Il a racontÃ© le
dÃ©roulÃ© des Ã©vÃ©nements Ã  +972 et Ã  Local Call, corroborÃ© par trois autres sources
militaires.

Selon Hazoot, le chef dâ??Ã©tat-major des FDI de lâ??Ã©poque, Gadi Eizenkot, Ã©tait Ã 
lâ??Ã©tranger et avait chargÃ© son adjoint, Aviv Kochavi, de sâ??occuper dâ??une question urgente :
Le Jihad islamique palestinien (PIJ) avait creusÃ© un tunnel sous la clÃ´ture qui encercle la bande de
Gaza, jusquâ??Ã  environ deux kilomÃ¨tres du kibboutz Kissufim. Kochavi a ordonnÃ© Ã  lâ??armÃ©e
de lâ??air de bombarder le tunnel Ã  lâ??aide dâ??une bombe Ã  fragmentation, mais lui a demandÃ©
de ne pas tuer plus de cinq agents du PIJ afin dâ??Ã©viter une escalade inutile Ã  Gaza.
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Câ??est alors quâ??un Ã©vÃ©nement inattendu sâ??est produit. Â« Bien que nous ayons tirÃ© les
bombes du cÃ´tÃ© israÃ©lien de la frontiÃ¨re, tous ceux qui se trouvaient dans le tunnel [Ã 
lâ??intÃ©rieur de Gaza] sont morts Â», a expliquÃ© M. Hazoot. Â« Douze autres secouristes du PIJ
sont entrÃ©s aprÃ¨s lâ??explosion et sont Ã©galement morts par suffocation. MÃªme ceux qui
portaient des masques sont morts. Ce fut le Â« moment dÃ©cisif Â», selon Hazoot, quand il est devenu
clair que les bombes anti-bunker â??bunker-busterâ?• explosant dans les tunnels dispersaient du
monoxyde de carbone en tant que dÃ©rivÃ©, qui restait dans le tunnel pendant des jours.

Le monoxyde de carbone, connu sous le nom de Â« tueur silencieux Â», est incolore, inodore et
insipide, et il est particuliÃ¨rement mortel pour lâ??homme. Chaque annÃ©e, environ 30 000
personnes meurent aprÃ¨s lâ??avoir inhalÃ© Ã  cause de chauffages, de moteurs et de fours
dÃ©fectueux dans des espaces clos Ã  faible teneur en oxygÃ¨ne.

Lâ??armÃ©e de lâ??air a ensuite menÃ© une Ã©tude physico-chimique sur les effets du gaz dans les
espaces confinÃ©s, qui a rÃ©vÃ©lÃ© quâ??il Ã©tait difficile de prÃ©dire le rayon prÃ©cis de sa
propagation mortelle. Â« Il y a des probabilitÃ©s Â», a expliquÃ© une source de lâ??armÃ©e de
lâ??air Ã  +972 et Ã  Local Call. Â« Ce nâ??est pas binaire, tout le monde meurt dans ce rayon et au-
delÃ , personne ne meurt. Il y a un rayon de forte probabilitÃ©, de probabilitÃ© moyenne et de faible
probabilitÃ© de mourir du gaz Â».

Des sources de sÃ©curitÃ© ont notÃ© que lâ??utilisation de bombes Â« bunker-buster Â» qui libÃ¨rent
du gaz sous terre comme un effet corollaire permettait de surmonter le problÃ¨me de la localisation
exacte dâ??une cible Ã  lâ??intÃ©rieur dâ??un tunnel. Mais cela a Ã©galement posÃ© un dilemme.

Â« On nous a clairement fait comprendre Ã  quel point cette question Ã©tait sensible, le fait mÃªme
que cet effet existe Â», a dÃ©clarÃ© la source de lâ??armÃ©e de lâ??air. Une source ayant participÃ©
Ã  une discussion sur lâ??utilisation de cette technique en 2021, menÃ©e par Eliezer Toledano, alors
chef du commandement sud de lâ??armÃ©e, a expliquÃ© : Â» Au cours de la discussion, le fait que ce
soit le gaz qui tue a Ã©tÃ© pris trÃ¨s au sÃ©rieux. Tout le monde craignait que cela ne nuise
considÃ©rablement Ã  lâ??image [dâ??IsraÃ«l] Â».

Des Palestiniens tentent de sauver des survivants et de dÃ©gager des corps des dÃ©combres aprÃ¨s des frappes
aÃ©riennes israÃ©liennes prÃ¨s de lâ??hÃ´pital des Martyrs dâ??Al-Aqsa, qui ont tuÃ© de nombreuses personnes
Ã  Deir Al-Balah, dans le centre de la bande de Gaza, le 22 octobre 2023. (Mohammed Zaanoun/Activestills)

Les responsables militaires ont soulignÃ© Ã  +972 et Local Call que lâ??intention Ã©tait dâ??utiliser le
sous-produit chimique uniquement pour tuer les agents du Hamas Â« qui avaient lâ??intention de
combattre Tsahal Â». Hazoot, ainsi que dâ??autres sources de sÃ©curitÃ©, ont Ã©galement
soulignÃ© que les bombes elles-mÃªmes sont des Â« armes conventionnelles Â», les gaz Ã©tant un
corollaire de bombes standard, et non des ogives chimiques ou biologiques. Â« Les gaz ne peuvent
sâ??Ã©chapper nulle part Â», a dÃ©clarÃ© M. Hazoot. Â« Ils restent sous terre et les gens suffoquent.
Il sâ??agit dâ??une arme conventionnelle, mais son effet sous terre est diffÃ©rent. Les bombes
deviennent plus meurtriÃ¨res Â».
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Cependant, Michael Sfard, avocat israÃ©lien spÃ©cialisÃ© dans les droits de lâ??homme et expert en
droit international, a dÃ©clarÃ© Ã  +972 et Local Call : Â» MÃªme si les bombes libÃ©rant le gaz sont
conventionnelles et que le gaz nâ??est quâ??un sous-produit, lâ??utilisation dÃ©libÃ©rÃ©e de cet â??
effet secondaire â?• comme mÃ©thode de guerre viole les interdictions Ã©noncÃ©es dans les lois sur
les conflits armÃ©s. Lâ??utilisation de gaz toxiques ou asphyxiants au combat contrevient aux
dispositions de la convention sur les armes chimiques et aux dÃ©clarations internationales de longue
date qui lâ??ont prÃ©cÃ©dÃ©e, et est considÃ©rÃ©e comme un crime de guerre en vertu du statut de
Rome de la Cour pÃ©nale internationale Â».

Sarah Harrison, analyste principale Ã  lâ??International Crisis Group et ancienne avocate du
Pentagone qui a conseillÃ© les forces armÃ©es amÃ©ricaines, a affirmÃ© que lâ??utilisation
intentionnelle de monoxyde de carbone comme arme est illÃ©gale en vertu du droit international
coutumier. Bien que les bombes anti-bunker ne soient pas interdites Ã  proprement parler, â?• si
lâ??intention est uniquement dâ??utiliser lâ??arme conventionnelle comme dispositif pour transporter
ce qui est par ailleurs une arme chimique, il sâ??agirait alors, Ã  mon avis, dâ??une utilisation illÃ©gale
Â», a-t-elle dÃ©clarÃ© Ã  +972 et Ã  Local Call. Â» Il y a beaucoup dâ??armes lÃ©gales que lâ??on
peut utiliser de maniÃ¨re illÃ©gale Â».

En rÃ©ponse Ã  notre enquÃªte, un porte-parole de lâ??armÃ©e israÃ©lienne a de nouveau niÃ© que
celle-ci utilise cette technique pour tuer des dirigeants du Hamas, qualifiant cette allÃ©gation de Â«
sans fondement Â».

CrÃ©er des piÃ¨ges mortels

Hazoot et dâ??autres sources ont rÃ©vÃ©lÃ© que la premiÃ¨re tentative dâ??IsraÃ«l dâ??utiliser des
bombes anti-bunker pour provoquer parmi les militants des dÃ©cÃ¨s massifs par asphyxie induite par
le gaz a eu lieu lors de lâ??opÃ©ration â?•Lightning Strikeâ??, le bombardement massif du rÃ©seau
de tunnels du Hamas au cours de lâ??opÃ©ration plus large â?•Guardian of the Walls Â» en mai 2021.

Avant cette opÃ©ration, a expliquÃ© une source de lâ??armÃ©e de lâ??air israÃ©lienne, les
professionnels de lâ??armÃ©e de lâ??air se sont inquiÃ©tÃ©s du fait que lâ??utilisation intensive de
bombes Ã  fragmentation pour exploser sous terre pourrait provoquer lâ??effondrement de bÃ¢timents
entiers en surface, mettant en danger un grand nombre de civils. Â» On sâ??est efforcÃ© de faire
comprendre au commandement que cette opÃ©ration Ã©tait risquÃ©e, que des bÃ¢timents pouvaient
sâ??effondrer et que nous ne savions pas trÃ¨s bien ce qui pouvait se passer Â», a dÃ©clarÃ© la
source. Â« Mais ils ont quand mÃªme poursuivi lâ??opÃ©ration Â».

Ces prÃ©dictions se sont concrÃ©tisÃ©es lors de lâ??opÃ©ration du 16 mai 2021. Lâ??attaque du
rÃ©seau de tunnels du Hamas dans le quartier de Rimal, Ã  Gaza, a fait sâ??effondrer plusieurs
immeubles rÃ©sidentiels, tuant 44 civils.

M. Hazoot a expliquÃ© que pendant lâ??opÃ©ration Â« Guardian of the Walls Â», lâ??armÃ©e avait
pour objectif de faire croire au Hamas que les troupes israÃ©liennes Ã©taient sur le point dâ??envahir
Gaza, ce qui a incitÃ© ses agents Ã  se replier dans les tunnels. Lors de lâ??attaque suivante, a-t-il
dÃ©clarÃ© au journal israÃ©lien Israel Hayom lors dâ??une interview lâ??annÃ©e derniÃ¨re,
lâ??armÃ©e prÃ©voyait de tuer Â« entre 500 et 800 agents Â» par asphyxie en larguant Â« 460
bombes Ã  fragmentation sur eux simultanÃ©ment Â».
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La supercherie a Ã©chouÃ© : les agents du Hamas ne sont pas descendus dans les tunnels. Le
bombardement sâ??est poursuivi malgrÃ© tout.

Les sources ont dÃ©clarÃ© que ces attaques ont choquÃ© certains membres de lâ??armÃ©e de
lâ??air et du commandement sud, qui ont estimÃ© que ces actions manquaient de logique militaire une
fois quâ??il est devenu Ã©vident que les agents du Hamas ne se repliaient pas dans les tunnels â??
ce qui prÃ©figure certains modes dâ??opÃ©ration de lâ??armÃ©e depuis le 7 octobre. Â« Ã? un
certain moment, [lâ??armÃ©e] a rÃ©alisÃ© que le Hamas avait compris la stratÃ©gie. Et ils ont dit : Â«
Eh bien, faisons tout sauter et crÃ©ons la destruction Â», affirme une source militaire. Â« Il nâ??y a
pas eu de prise de dÃ©cision rationnelle. On nâ??avait pas lâ??impression quâ??il y avait un objectif.
Cela ressemblait Ã  une tentative de dÃ©monstration de puissance Â».

Selon Hazoot, le Hamas a vite compris. Le Hamas a tirÃ© les leÃ§ons de Â« Guardian of the Walls Â»,
explique-t-il. Â« Il a achetÃ© 1 300 portes anti-explosion et les a rÃ©parties dans les tunnels. Ils ont
crÃ©Ã© de multiples puits de ventilation pour disperser les gaz et ont Ã©galement mis en Å?uvre de
nouvelles techniques de creusement de tunnels impliquant des tours et des dÃ©tours Â» â?? des
techniques qui, selon Hazoot, ont contribuÃ© Ã  piÃ©ger les gaz et Ã  les empÃªcher de se propager
davantage.

En effet, un porte-parole du Hamas a confirmÃ© Ã  +972 et Ã  Local Call : Â« Les Brigades Al-Qassam
ont pris des mesures pour protÃ©ger leurs Ã©lÃ©ments dans les tunnels des gaz que lâ??armÃ©e
israÃ©lienne envoyait pendant ses frappes Â».

Une source de renseignement impliquÃ©e dans lâ??activitÃ© militaire israÃ©lienne Ã  Gaza et au
Liban a dÃ©clarÃ© Ã  +972 et Ã  Local Call que selon la version de la sÃ©curitÃ© est que le
secrÃ©taire gÃ©nÃ©ral du Hezbollah, Hassan Nasrallah, est probablement mort dâ??asphyxie â??
bien quâ??au Liban, le gaz nâ??ait pas Ã©tÃ© utilisÃ© comme mÃ©thode dâ??assassinat
dÃ©libÃ©rÃ©e, comme ce fut le cas Ã  Gaza.

Â« Dans le cas de Nasrallah, des dizaines de bombes ont Ã©tÃ© larguÃ©es, et les FDI espÃ©raient
que lâ??une dâ??entre elles exploserait et le tuerait directement dans le bunker Â», a dÃ©clarÃ© la
source. Â« Ã? Gaza, en revanche, lorsquâ??on attaque un tunnel, on ne sait pas exactement oÃ¹ se
trouve le personnage principal. On attaque donc plusieurs zones du tunnel, ce qui crÃ©e la possibilitÃ©
quâ??il meure dâ??asphyxie Â».

Lâ??utilisation dÃ©libÃ©rÃ©e par lâ??armÃ©e de lâ??asphyxie induite par le gaz comme technique
dâ??assassinat Ã  Gaza a Ã©galement Ã©tÃ© mise en Ã©vidence par Nir Dvori, analyste militaire
pour la chaÃ®ne israÃ©lienne Channel 12, dans son compte rendu du bombardement qui a tuÃ©
Marwan Issa, militant de haut rang du Hamas, dans le camp de rÃ©fugiÃ©s de Nuseirat en mars 2024.
Â« Lâ??armÃ©e de lâ??air a utilisÃ© des bombes Ã  fragmentation et des explosifs particuliÃ¨rement
lourds pour frapper le complexe souterrain Â», a Ã©crit M. Dvori, citant des sources militaires. Â« La
raison du bombardement intensif et des explosions secondaires Ã©tait de sâ??assurer que toute
personne non tuÃ©e par lâ??explosion elle-mÃªme ou par lâ??effondrement du tunnel mourrait par
asphyxie ou par inhalation de substances dangereuses Â».
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De la fumÃ©e sâ??Ã©lÃ¨ve aprÃ¨s des frappes aÃ©riennes israÃ©liennes dans plusieurs endroits de
la bande de Gaza, le 9 octobre 2023. (Atia Mohammed/Flash90)

Partie 2 : Mise en danger des otages

â??Il y avait des indications sur la prÃ©sence dâ??un otage, mais il y avait des
pressions pour agir.â??

Les militants ne sont pas les seuls Ã  avoir succombÃ© Ã  lâ??exposition au gaz. Le 10 novembre
2023, lâ??armÃ©e israÃ©lienne a bombardÃ© un tunnel quâ??elle avait identifiÃ© comme Ã©tant la
cachette du commandant de la brigade nord de Gaza du Hamas, Ahmed Ghandour. Lâ??attaque a
Ã©galement tuÃ© trois otages israÃ©liens : Ron Sherman, Nik Beizer et Elia Toledano. Lâ??armÃ©e a
rÃ©cupÃ©rÃ© leurs corps et les a rendus Ã  IsraÃ«l le mois suivant.

Dans un premier temps, lâ??armÃ©e a dÃ©clarÃ© aux familles des otages que les trois hommes
avaient Ã©tÃ© assassinÃ©s par le Hamas. Plus tard, cependant, elle a dÃ©clarÃ© que Sherman,
Beizer et Toledano â?? dont les corps ont Ã©tÃ© retrouvÃ©s intacts et ne portaient aucune blessure
par balle â?? Ã©taient morts dâ??un empoisonnement au monoxyde de carbone causÃ© par les
bombardements israÃ©liens.

Dix mois aprÃ¨s la mort de son fils Nik, Katya Beizer a Ã©tÃ© convoquÃ©e Ã  une rÃ©union avec un
officier supÃ©rieur du renseignement militaire et un commandant de lâ??armÃ©e de lâ??air
responsable de lâ??attaque. Ils lui ont expliquÃ© que lâ??armÃ©e ignorait la prÃ©sence des otages
dans le tunnel et que son fils Ã©tait mort dâ??une bombe larguÃ©e par lâ??armÃ©e de lâ??air, qui
avait libÃ©rÃ© un gaz toxique.

Â« Ils ont dit que ce type dâ??arme libÃ©rait des gaz Â», a dÃ©clarÃ© Katya Ã  +972 et Ã  Local Call.
Â« Jâ??ai demandÃ© quel type de gaz et ils ont immÃ©diatement prÃ©cisÃ© quâ??il sâ??agissait
dâ??une arme conventionnelle, rien dâ??interdit. Elle raconte quâ??au cours de la conversation, ils ont
admis que lâ??utilisation de gaz Ã©tait intentionnelle car câ??Ã©tait Â« le seul moyen dâ??atteindre
quelquâ??un Ã  lâ??intÃ©rieur du tunnel Â».

La mÃ¨re de Sherman, Maâ??ayan, a dÃ©clarÃ© au site dâ??investigation israÃ©lien The Hottest
Place in Hell que le chef du centre de commandement des otages et des personnes disparues de
lâ??armÃ©e, le gÃ©nÃ©ral de division Nitzan Alon, lui a expliquÃ© que Â« les bombes sont
conventionnelles, mais quâ??elles ont un certain effet collatÃ©ral qui provoque la libÃ©ration de gaz
toxiques en raison dâ??une rÃ©action chimique, et que câ??est la cause de la mort Â». Il sâ??est
Ã©galement excusÃ© en disant : Â« Nous ne savions pas quâ??ils Ã©taient lÃ . Â»

Neuf jours avant la mort de Ron, le 1er novembre 2023, Maâ??ayan Sherman avait reÃ§u un message
WhatsApp dâ??un membre du Centre de commandement des otages et des personnes disparues
affectÃ© Ã  sa famille. Le message â?? vu par +972 et Local Call â?? contenait un prospectus
distribuÃ© par le Hamas, avec un titre en gras et en rouge : Â« Un message au peuple israÃ©lien Â».
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Lâ??image montrait son fils Ron, lâ??air effrayÃ©, les mains levÃ©es, avec un texte en hÃ©breu et en
arabe : Â» Vos fils sont retenus prisonniers par la rÃ©sistance â?? et â?• Le bombardement des
dirigeants du Hamas aura une incidence sur leur sort Â».

Lâ??officier a assurÃ© Ã  Maâ??ayan quâ??il ne sâ??agissait que de Â« guerre psychologique Â» et a
ajoutÃ© : Â« Il nâ??y a pas de changement en ce qui concerne les FDI. Lâ??hypothÃ¨se de travail est
que Ron est vivant Â».

Famille et amis se recueillent lors des funÃ©railles du soldat israÃ©lien Ron Sherman, enlevÃ© par le
Hamas le 7 octobre et dont le corps a Ã©tÃ© retrouvÃ© lors dâ??une opÃ©ration militaire dans la
bande de Gaza, au cimetiÃ¨re de Lehavim, dans le sud dâ??IsraÃ«l, le 15 dÃ©cembre 2023. (Flash90)

Aujourdâ??hui, Mme Sherman considÃ¨re ce document comme une preuve supplÃ©mentaire que
lâ??armÃ©e a sciemment mis en danger la vie de son fils. Â« Ignorer le tract nâ??a pas de sens Â», a-
t-elle dÃ©clarÃ©. Â» Lorsque jâ??ai reÃ§u le feuillet, ils mâ??ont dit de garder le silence. Ils mâ??ont
dit de ne pas en parler Â».

Cependant, +972 et Local Call ont appris que lâ??affirmation de lâ??armÃ©e selon laquelle elle ne
disposait dâ??aucun renseignement sur la dÃ©tention dâ??otages prÃ¨s de Ghandour est fausse.
Trois sources de sÃ©curitÃ© informÃ©es de la planification de lâ??attaque ont rÃ©vÃ©lÃ© que la
division des opÃ©rations du Shin Bet, qui a menÃ© lâ??attaque, avait reÃ§u de vagues
renseignements supplÃ©mentaires qui pouvaient indiquer une Â« probabilitÃ© moyenne Â» de la
prÃ©sence dâ??otages sur le site.

Â» Lâ??opÃ©ration visant Ghandour a Ã©tÃ© menÃ©e par deux rÃ©servistes qui ont travaillÃ© de
maniÃ¨re remarquable et professionnelle, mais ils ne savaient pas si des otages sâ??y trouvaient Â», a
expliquÃ© une source de sÃ©curitÃ© ayant connaissance de lâ??opÃ©ration. Â« Il y a eu des
indications concernant le corps dâ??un otage, ou peut-Ãªtre un otage vivant, mais on ne savait pas
comment les interprÃ©ter car les informations Ã©taient ambiguÃ«s Â», a ajoutÃ© la source. Â« Ils ne
savaient pas si lâ??otage Ã©tait vivant ou mort, et mÃªme sâ??il Ã©tait vivant, il nâ??Ã©tait pas clair
sâ??il se trouvait Ã  cet endroit prÃ©cis ou Ã  un autre. Personne nâ??a posÃ© trop de questions. Tout
le monde comprenait quâ??il fallait agir Â».

Une deuxiÃ¨me source de sÃ©curitÃ© a corroborÃ© ce rÃ©cit. Â« Lâ??Ã©chec est dÃ» au fait
quâ??ils ont supposÃ© quâ??ils avaient affaire Ã  des cadavres â?? que les otages Ã©taient dÃ©jÃ 
morts Â», a dÃ©clarÃ© la source. Â» Si Ghandour avait Ã©tÃ© un personnage moins important dans
les combats, ils auraient peut-Ãªtre agi diffÃ©remment Â».

Â« Il y avait une obsession pour lâ??Ã©limination de Ghandour Â», a expliquÃ© une troisiÃ¨me source
de sÃ©curitÃ© au courant de lâ??opÃ©ration. Â« Il y avait une manÅ?uvre [des forces terrestres
israÃ©liennes] dans le nord de Gaza, et il y avait un fort dÃ©sir de lâ??Ã©liminer. Les analystes de
cibles se comportent comme des vendeurs. Ils veulent que leur cible soit bombardÃ©e Â».
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Lâ??objectif Ã©tait la vengeance

Il ne sâ??agit pas dâ??une erreur isolÃ©e. Six sources de renseignement ont dÃ©crit des cas
similaires oÃ¹ des frappes visant des agents du Hamas dans la clandestinitÃ© ont Ã©tÃ©
approuvÃ©es mÃªme sâ??il y avait une probabilitÃ© que des otages soient blessÃ©s. Elles ont
soulignÃ© que cette situation nâ??Ã©tait pas due Ã  la nÃ©gligence des soldats, mais quâ??elle
rÃ©sultait dâ??une politique qui Ã©tait en vigueur au moins pendant les six premiers mois de la guerre.

Cette politique, expliquent les six sources, permettait dâ??autoriser des frappes aÃ©riennes tant
quâ??il nâ??y avait pas dâ??indication positive de la prÃ©sence dâ??otages Ã  cÃ´tÃ© de la cible ; en
dâ??autres termes, les commandants nâ??Ã©taient pas tenus dâ??exclure une telle possibilitÃ©. Cela
sâ??appliquait mÃªme lorsque les renseignements Ã©taient obscurs ou quâ??il existait une
probabilitÃ© Â« gÃ©nÃ©rale et non spÃ©cifique Â» que des otages soient dÃ©tenus Ã  cet endroit.

Selon les sources, la vaste zone dâ??ombre entre une indication positive de la prÃ©sence dâ??otages
et la possibilitÃ© dâ??exclure leur prÃ©sence a permis des Â« dizaines Â» de frappes qui ont mis des
otages en danger et les ont tuÃ©s.

Des soldats israÃ©liens Ã  lâ??entrÃ©e dâ??un tunnel souterrain utilisÃ© par le Hamas Ã  Beit Lahia,
au nord de la bande de Gaza, le 28 novembre 2024. (Oren Cohen/Flash90)

Des sources de sÃ©curitÃ© ont suggÃ©rÃ© que lâ??une des raisons de cette politique rÃ©side dans
la sÃ©paration organisationnelle entre les unitÃ©s dâ??attaque â?? telles que celles de la division de
Gaza, du commandement sud et du Shin Bet â?? et le centre de commandement des otages et des
personnes disparues, qui relÃ¨ve de la division des opÃ©rations spÃ©ciales de lâ??armÃ©e et est
chargÃ© de relayer les Â« zones dâ??exclusion Â» dans lesquelles des otages sont soupÃ§onnÃ©s
dâ??Ãªtre dÃ©tenus. Cette sÃ©paration a crÃ©Ã© une dynamique problÃ©matique ressemblant Ã  un
Â« bras de fer Â» entre diffÃ©rentes entitÃ©s.

Trois sources de renseignement ont soulignÃ© ce problÃ¨me au cours des premiÃ¨res semaines de la
guerre, en particulier lors des dizaines de frappes effectuÃ©es par la division de Gaza sur les maisons
dâ??agents du Hamas soupÃ§onnÃ©s dâ??avoir enlevÃ© des IsraÃ©liens le 7 octobre. Â« Personne
nâ??a sciemment bombardÃ© un otage, cela ne sâ??est pas produit Â», a soulignÃ© une source. Â»
Mais la soif de vengeance contre les ravisseurs Ã©tait si grande quâ??ils ont bombardÃ© leurs
maisons sans savoir si des otages sâ??y trouvaient Â».

Une deuxiÃ¨me source a Ã©galement confirmÃ© avoir participÃ© Ã  des Â« dizaines Â» de frappes
contre les maisons de ravisseurs prÃ©sumÃ©s. Â« Les otages nâ??ont tout simplement pas Ã©tÃ©
pris en compte dans la politique de tir initiale Â», a dÃ©clarÃ© la source. Â« Je me souviens de mon
premier retour Ã  la maison aprÃ¨s une semaine ou deux et de rÃ©aliser quâ??il y avait des
protestations et que tout le monde parlait des otages. Câ??Ã©tait surrÃ©aliste Â».

Ces frappes sur les maisons des ravisseurs prÃ©sumÃ©s se sont poursuivies pendant environ deux
semaines, jusquâ??Ã  ce que les renseignements deviennent plus clairs et que le Centre de
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commandement des otages et des personnes disparues communique Ã  la Division de Gaza un
nombre beaucoup plus important de Â« zones dâ??interdiction de frappe Â».

Â« Câ??Ã©tait de la folie Â», a dÃ©clarÃ© la premiÃ¨re source. Â« Vous bombardez la maison
dâ??une personne soupÃ§onnÃ©e dâ??Ãªtre un kidnappeur. Par pure chance, nous nâ??avons pas
tuÃ© des dizaines dâ??otages. Il nâ??y avait pas de â??zone dâ??exclusionâ?? et on ne savait pas
oÃ¹ se trouvaient les otages. Jâ??ai exprimÃ© [mes frustrations] haut et fort â?? cela mâ??a rendu
furieux. Ils nâ??en ont pas tenu compte. Ce nâ??Ã©tait pas la prioritÃ© numÃ©ro un. Lâ??objectif
Ã©tait de se venger des kidnappeurs Â».

Â« Il sâ??agissait typiquement dâ??agents de la Nukhba Â», explique la deuxiÃ¨me source, en
rÃ©fÃ©rence aux forces spÃ©ciales du Hamas, Â»et dans le cadre de lâ??opÃ©ration, nous
bombardions leurs maisons. Il y avait une chance que les [otages] sâ??y trouvent. Avec le recul, nous
savons quâ??ils ont Ã©tÃ© mieux cachÃ©s, mais des erreurs se sont incontestablement produites, et
nous avons bombardÃ© des otages Â».

Lâ??armÃ©e nâ??a pas rÃ©vÃ©lÃ© combien dâ??otages, le cas Ã©chÃ©ant, ont Ã©tÃ© tuÃ©s par
les frappes de lâ??armÃ©e de lâ??air au cours des deux premiÃ¨res semaines de la guerre. Le Hamas
a toutefois affirmÃ© dans trois messages Telegram distincts que 27 otages avaient Ã©tÃ© tuÃ©s lors
de frappes aÃ©riennes israÃ©liennes au cours de la semaine suivant le 7 octobre. Au total, selon le
Hostages and Missing Families Forum, on sait que 30 otages sont morts en captivitÃ© Ã  Gaza aprÃ¨s
avoir Ã©tÃ© enlevÃ©s vivants.

La politique de tir permissive Ã©tait Ã©galement Ã©vidente dans les frappes visant les hauts dirigeants
du Hamas, qui Ã©taient souvent menÃ©es sous la direction du Shin Bet ou du Commandement Sud.
Â« La division des opÃ©rations du Shin Bet est quelque peu dÃ©connectÃ©e du reste de la chaÃ®ne
de commandement des FDI Â», a indiquÃ© une source de sÃ©curitÃ©. Â« Câ??est un organe trÃ¨s
insulaire qui demande beaucoup dâ??attention et de ressources. Son seul objectif est de tuer tous les
hauts responsables du Hamas et, pour eux, le succÃ¨s de la guerre dÃ©pend de cet objectif Â«.

Des membres de la dÃ©fense civile interviennent immÃ©diatement aprÃ¨s un bombardement
israÃ©lien dans la zone de Sheikh Radwan au nord de la ville de Gaza, dans la bande de Gaza, le 23
octobre 2023. (Mohammed Zaanoun/Activestills)

Â« La faÃ§on dont certaines personnes Ã©taient prÃªtes Ã  faire absolument nâ??importe quoi pour
atteindre cet objectif mâ??a posÃ© problÃ¨me Â», poursuit la source. Â» Le nombre de [civils] quâ??ils
Ã©taient prÃªts Ã  tuer â?? de leur point de vue, tout nâ??Ã©tait quâ??un obstacle sur leur chemin,
mÃªme chose pour les otages Â».

Dâ??autres sources ont nuancÃ© ces dÃ©clarations, soulignant que la question des otages Ã©tait
souvent prise au sÃ©rieux, mais quâ??elle dÃ©pendait largement du commandant. Une source de
sÃ©curitÃ© a indiquÃ© quâ??au dÃ©but de la guerre, les opinions politiques des commandants
jouaient Ã©galement un rÃ´le. Â« Chaque frappe visant une personnalitÃ© de haut rang est
soigneusement Ã©valuÃ©e Â», a dÃ©clarÃ© la source. Â» Parfois, cela dÃ©pend de la force avec
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laquelle lâ??officier de renseignement crie, de lâ??importance que le responsable accorde Ã  la
situation, et mÃªme de sa position politique. La question des otages ayant Ã©tÃ© politisÃ©e, certains
pensaient que la fin justifiait les moyens. Â»

Au moment de lâ??assassinat de Ghandour en novembre, le complexe de tunnels oÃ¹ il se trouvait
nâ??avait pas Ã©tÃ© dÃ©signÃ© comme Â« zone dâ??exclusion Â» par le centre de commandement
des otages et des personnes disparues. Par consÃ©quent, officiellement, le Shin Bet nâ??avait aucune
raison dâ??Ã©viter de diriger lâ??attaque contre lui, malgrÃ© les documents de renseignement qui ont
soulevÃ© des questions chez certains analystes.

Â« Pour Ãªtre sÃ»r de ne pas viser un otage, il faudrait connaÃ®tre lâ??emplacement exact de chacun
dâ??entre eux Â», a expliquÃ© une source de sÃ©curitÃ©. Â« On ne le sait pas. Par consÃ©quent,
lorsque vous attaquez un haut responsable du Hamas, il y a de fortes chances que vous tuiez
Ã©galement un otage Â». Cette probabilitÃ© est dâ??autant plus grande que, selon les sources,
lâ??armÃ©e dispose de renseignements selon lesquels les dirigeants du Hamas sâ??entourent
souvent dâ??otages dans les tunnels.

â??Sâ??ils ne savent pas oÃ¹ se trouvent les otages et quâ??ils bombardent
quand mÃªme les tunnels, câ??est une politique.â??

Le 14 fÃ©vrier 2024, lâ??armÃ©e israÃ©lienne a bombardÃ© un complexe de tunnels sous la ville de
Khan Younis, dans le but de tuer les commandants du bataillon local du Hamas. Six otages â??
Alexander Danzig, Yoram Metzger, Haim Perry, Yagev Buchshtav, Nadav Popplewell et Avraham
Munder â?? Ã©taient dÃ©tenus Ã  proximitÃ©, et leur tunnel Ã©tait rempli de monoxyde de carbone.

En juin, lâ??armÃ©e a informÃ© les familles que les six otages Ã©taient morts en captivitÃ© avec le
Hamas. Osnat Perry, lâ??Ã©pouse de Haim, 80 ans, a racontÃ© quâ??une dÃ©lÃ©gation militaire
sâ??Ã©tait rendue chez elle et avait expliquÃ© que les otages Ã©taient Â« morts du monoxyde de
carbone Ã  la suite des frappes intensives Â». La distance estimÃ©e entre les otages et le site du
bombardement se situait entre 120 et 200 mÃ¨tres, soit dans le rayon dâ??action mortel prÃ©sumÃ©
du gaz, selon lâ??Ã©valuation de lâ??armÃ©e.

Â« Ils nâ??ont pas Ã©tÃ© directement touchÃ©s, mais le tunnel dans lequel ils se trouvaient sâ??est
rempli de ce gaz, qui est hautement toxique et tue en quelques minutes Â», a expliquÃ© Osnat,
ajoutant quâ??elle Ã©tait rÃ©confortÃ©e par le fait que, selon la dÃ©lÃ©gation militaire, la mort de son
mari aurait Ã©tÃ© indolore. Â» La mort causÃ©e par ce gaz est indolore parce que les gens perdent
immÃ©diatement conscience et, en quelques minutes, ils meurent comme sâ??ils sâ??endormaient
Â».

Lâ??armÃ©e a affirmÃ© que Perry Ã©tait mort Ã  cause du monoxyde de carbone trois mois avant que
son corps et ceux des cinq autres otages qui lâ??accompagnaient ne soient rÃ©cupÃ©rÃ©s Ã  Khan
Younis en aoÃ»t. Selon lâ??armÃ©e et les familles, les six corps portaient des traces de blessures par
balle, et au moins certains portaient des traces de sÃ©vices infligÃ©s par leurs ravisseurs.
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La famille et les amis assistent aux funÃ©railles de Yoram Metzger, qui a Ã©tÃ© tuÃ© en captivitÃ©
dans la bande de Gaza, au cimetiÃ¨re du kibboutz Nir Oz, dans le sud dâ??IsraÃ«l, le 22 aoÃ»t 2024.
(Flash90)

En dÃ©cembre, le porte-parole des FDI a annoncÃ© que la Â« possibilitÃ© la plus plausible â?? Ã©tait
que, suite Ã  la frappe, les ravisseurs aient exÃ©cutÃ© les otages et aient Ã©tÃ© eux-mÃªmes tuÃ©s
en tant que â?•effet collatÃ©ral Â» de lâ??attaque. Selon lâ??armÃ©e, il est Ã©galement possible que
les otages aient succombÃ© au gaz libÃ©rÃ© par la frappe et quâ??ils aient Ã©tÃ© abattus par
dâ??autres militants arrivÃ©s dans le tunnel quelque temps plus tard. Comme le rapportait Haaretz Ã 
lâ??Ã©poque : Â» Lâ??armÃ©e estime que sâ??ils nâ??avaient pas Ã©tÃ© exÃ©cutÃ©s, les otages
seraient morts en inhalant le gaz libÃ©rÃ© par la frappe Â».
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Â« Ce quâ??on nous a dit Ã©tait trÃ¨s clair : si les ravisseurs ne les avaient pas exÃ©cutÃ©s en raison
de la proximitÃ© de lâ??armÃ©e, ils seraient morts Ã  cause du gaz Â», a dÃ©clarÃ© Osnat.
InterrogÃ©e avant le cessez-le-feu, elle ajoutait quâ??en parler lui Â« dÃ©chirait lâ??Ã¢me Â», mais
quâ??elle le faisait dans lâ??espoir dâ??empÃªcher que cela nâ??arrive aux otages restants.

Les familles ont Ã©tÃ© informÃ©es quâ??au moment de lâ??attaque, lâ??armÃ©e nâ??avait aucune
indication positive de la prÃ©sence dâ??otages sur le site. Toutefois, Ã  la suite de cet incident, que
lâ??armÃ©e a qualifiÃ© dâ??erreur, le processus dâ??approbation de ces frappes a Ã©tÃ©
resserrÃ©. Au lieu dâ??autoriser les frappes tant quâ??il nâ??y a pas Â« dâ??indication spÃ©cifique
Â» de la prÃ©sence dâ??otages, a expliquÃ© une source militaire, une plus grande importance sera
dÃ©sormais accordÃ©e Ã  la clartÃ© des renseignements sur lâ??emplacement des otages et aux
indications gÃ©nÃ©rales sur leur proximitÃ© avec les hauts commandants du Hamas.

Â« Lorsque la premiÃ¨re erreur sâ??est produite, avec Ron Sherman, il est devenu Ã©vident quâ??il y
avait un danger Â», a dÃ©clarÃ© M. Osnat. Â« Mais cela sâ??est rÃ©pÃ©tÃ©, encore et encore.
Jâ??ai demandÃ© Ã  rencontrer le ministre de la dÃ©fense et cela nâ??a toujours pas Ã©tÃ© fait. Je
veux lui demander sâ??il sâ??agit dâ??une politique. Car il ne sâ??agit pas dâ??une erreur ponctuelle
de lâ??armÃ©e ou dâ??une erreur opÃ©rationnelle. Sâ??ils ne savent pas oÃ¹ se trouvent tous les
otages et quâ??ils dÃ©cident malgrÃ© tout de bombarder des tunnels, câ??est quâ??il sâ??agit
dâ??une politique Â».

Parmi les proches des otages tuÃ©s Ã  Gaza, certains craignent que le fait de souligner le rÃ´le du
gouvernement ou de lâ??armÃ©e israÃ©lienne dans la mort de leurs proches ne soit interprÃ©tÃ© â??
en particulier Ã  lâ??Ã©tranger â?? comme une exonÃ©ration de la responsabilitÃ© des crimes
commis par le Hamas. Câ??est ce qui a rendu difficile pour eux dâ??exprimer publiquement leurs
critiques.

Rani, le fils de Yoram Metzger qui est mort dans le tunnel avec Perry, a soulignÃ©
quâ??indÃ©pendamment de la cause exacte de la mort, la responsabilitÃ© incombe au Hamas qui a
commis un crime de guerre en enlevant son pÃ¨re Ã¢gÃ© de 80 ans. Â« Depuis le dÃ©but, nous
disons que notre pÃ¨re a Ã©tÃ© assassinÃ© par le Hamas, et par personne dâ??autre Â», a-t-il
dÃ©clarÃ©. Un parent dâ??un autre otage tuÃ© Ã  Gaza, qui a prÃ©fÃ©rÃ© garder lâ??anonymat, a
dÃ©clarÃ© Ã  +972 et Ã  Local Call : Â« Mon parent est mort Ã  cause dâ??un ordre israÃ©lien. Cela
ne fait aucun doute. Mais je ne vais pas donner des munitions Ã  nos ennemis Â».

En rÃ©ponse Ã  notre enquÃªte, un porte-parole de lâ??armÃ©e israÃ©lienne a dÃ©clarÃ© : Â«
Lâ??enquÃªte sur la mort de six otages dans un tunnel souterrain de la rÃ©gion de Khan Younis et
lâ??enquÃªte sur la mort de trois otages dÃ©tenus dans lâ??enceinte du tunnel dâ??oÃ¹ opÃ©rait le
commandant de la brigade nord du Hamas, Ahmed Ghandour, ont Ã©tÃ© prÃ©sentÃ©es de maniÃ¨re
transparente aux familles et au public au cours des derniers mois. Il convient de souligner que dans les
deux cas, les FDI ne disposaient pas dâ??indications ou de soupÃ§ons quant Ã  la prÃ©sence
dâ??otages sur le site de lâ??attaque ou dans les environs Â».
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Des tirs et de la fumÃ©e sâ??Ã©lÃ¨vent lors de frappes aÃ©riennes israÃ©liennes sur la bande de
Gaza, le 8 octobre 2023. (Atia Mohammed/Flash90)

Partie 3 : Les quartiers Â« pilonnÃ©s Â»

â??Ils ne savaient pas oÃ¹ il se trouvait, alors ils ont bombardÃ© largement
autour de la zoneâ??

Lâ??absence de renseignements prÃ©cis sur lâ??emplacement des principaux militants dans les
souterrains a Ã©galement conduit lâ??armÃ©e israÃ©lienne Ã  adopter une mÃ©thode de ciblage
particuliÃ¨rement meurtriÃ¨re : lâ??anÃ©antissement de plusieurs immeubles dâ??habitation
adjacents, sans en avertir les habitants. En bombardant ces immeubles rÃ©sidentiels, lâ??armÃ©e
visait Ã  Ã©craser des parties du rÃ©seau de tunnels supposÃ© se trouver en dessous, et donc Ã 
piÃ©ger la cible Ã  lâ??intÃ©rieur ou Ã  la tuer en inondant le tunnel de gaz toxique.

Pour maximiser les chances dâ??assassiner une cible, le commandement de lâ??armÃ©e a autorisÃ©
le meurtre de Â« centaines Â» de civils palestiniens lors de ces frappes â?? qui, selon les sources, ont
Ã©tÃ© menÃ©es en coordination avec des responsables amÃ©ricains qui recevaient des mises Ã  jour
en direct concernant les chiffres approuvÃ©s pour les Â« dommages collatÃ©raux Â».

Les enquÃªtes prÃ©cÃ©dentes de +972 et de Local Call, corroborÃ©es par une enquÃªte rÃ©cente du
New York Times, ont montrÃ© quâ??IsraÃ«l a assoupli les contraintes aprÃ¨s le 7 octobre pour
permettre des frappes sur les dirigeants du Hamas qui risqueraient de tuer plus de 100 civils. En
rÃ©ponse Ã  notre enquÃªte, un porte-parole de lâ??armÃ©e israÃ©lienne a dÃ©menti ces
informations, suggÃ©rant que Â« les affirmations selon lesquelles les FDI ont approuvÃ© et appliquÃ©
une attaque pendant la guerre qui risquait de tuer des centaines de civils, et que les FDI ont
bombardÃ© des â?? quartiers entiers â?•, sont sans fondement Â».

Dans une interview accordÃ©e Ã  MSNBC peu avant la fin de son mandat prÃ©sidentiel, Joe Biden a
expliquÃ© quâ??il avait exprimÃ© sa dÃ©sapprobation Ã  lâ??Ã©gard de cette politique au Premier
ministre israÃ©lien Benjamin Netanyahu lors de sa premiÃ¨re visite en IsraÃ«l aprÃ¨s le 7 octobre.
Jâ??ai dit : Â« Bibi, vous ne pouvez pas pilonner ces communautÃ©s â?? Â», a racontÃ© Joe Biden.
Â» Il mâ??a rÃ©pondu : Â« Eh bien, vous lâ??avez fait. Vous avez bombardÃ© Â» â?? ce ne sont pas
ses mots exacts, mais â?? Â« Vous avez bombardÃ© Berlin. Vous avez larguÃ© une bombe
nuclÃ©aire. Vous avez tuÃ© des milliers dâ??innocents. Â» Il sâ??en prenait Ã  moi parce que
jâ??avais dit : Â« On ne peut pas bombarder sans discernement des zones civiles. MÃªme si les
mÃ©chants sont lÃ , vous ne pouvez pas tuer deux, dix, douze, quinze cents innocents pour attraper
un seul mÃ©chant Â»Â», a poursuivi M. Biden.

Selon M. Biden, M. Netanyahu a rÃ©pondu quâ??il sâ??agissait de personnes qui avaient tuÃ© des
IsraÃ©liens et qui se trouvaient Â« partout dans ces tunnels, et personne nâ??a la moindre idÃ©e du
nombre de kilomÃ¨tres de tunnels quâ??il y a Â». M. Biden a admis que, selon lui, il sâ??agissait
dâ??un Â« argument lÃ©gitime Â».

Le 17 octobre 2023, lâ??armÃ©e de lâ??air israÃ©lienne a effectuÃ© une frappe dans le camp de
rÃ©fugiÃ©s dâ??Al-Bureij visant Ayman Nofal, le commandant de la Brigade centrale du Hamas. Deux
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sources de sÃ©curitÃ© ont dÃ©clarÃ© que la frappe avait Ã©tÃ© approuvÃ©e avec un chiffre de Â«
dommages collatÃ©raux Â» allant jusquâ??Ã  300 civils palestiniens, tandis quâ??une troisiÃ¨me
source a affirmÃ© que le nombre approuvÃ© Ã©tait de 100. La frappe, qui a permis de tuer Nofal et
dont on estime quâ?? elle a tuÃ© au moins 92 civils, dont 40 enfants, a Ã©tÃ© exÃ©cutÃ©e dans un
Â« trÃ¨s large rayon Â», selon les sources, conformÃ©ment Ã  la mÃ©thode dâ??attaque dÃ©crite plus
haut.

Des Palestiniens attendent de recevoir les corps de leurs proches qui ont Ã©tÃ© tuÃ©s lors dâ??une
frappe aÃ©rienne israÃ©lienne, Ã  lâ??hÃ´pital Al-Najjar, dans le sud de la bande de Gaza, le 7
dÃ©cembre 2023. (Abed Rahim Khatib/Flash90)

Â« Jâ??ai vu [la frappe] de mes propres yeux, sur lâ??Ã©cran, en temps rÃ©el Â», a racontÃ© une
source de renseignements impliquÃ©e dans la tentative dâ??assassinat, qui lâ??a suivie Ã  lâ??aide
dâ??un drone. Â« Jâ??ai vu tous les morts qui gisaient Ã  proximitÃ©. On aurait dit des fourmis. Je me
souviens honnÃªtement avoir vu des riviÃ¨res de corps humains aprÃ¨s lâ??explosion. Câ??Ã©tait
trÃ¨s dur. [Lâ??armÃ©e] ne savait pas exactement oÃ¹ il se trouvait, alors elle a bombardÃ©
abondamment la zone pour sâ??assurer quâ??il soit tuÃ© Â».

Amro Al-Khatib, un rÃ©sident du camp dâ??Al-Bureij, a Ã©tÃ© tÃ©moin de lâ??attaque. Â» Entre 16
et 18 maisons de familles ont Ã©tÃ© rasÃ©es lors de lâ??attaque Â», a-t-il dÃ©clarÃ© Ã  +972 et Ã 
Local Call. Â» Nous avons retrouvÃ© de nombreux morts, en morceaux Â».

Khaled Eid a perdu 15 membres de sa famille, dont ses parents, et a passÃ© trois jours Ã  fouiller les
dÃ©combres jusquâ??Ã  ce quâ??il trouve des fragments de leurs corps. Â» Nous les avons
cherchÃ©s Ã  mains nues, avec des volontaires et des amis de la famille Â», a-t-il dÃ©clarÃ© Ã  +972
et Ã  Local Call.

Deux semaines plus tard, le commandement sud a approuvÃ© une sÃ©rie de frappes aÃ©riennes
visant le commandant du bataillon Jabalia du Hamas, Ibrahim Biari, dans le camp de rÃ©fugiÃ©s de
Jabalia. Cette frappe a Ã©tÃ© encore plus dÃ©vastatrice et a suscitÃ© de vives critiques de la part de
la communautÃ© internationale.

Selon une source de sÃ©curitÃ© impliquÃ©e dans lâ??opÃ©ration, lâ??attaque a dÃ©libÃ©rÃ©ment
rasÃ© un immeuble rÃ©sidentiel entier. Une enquÃªte du Wall Street Journal, qui a notamment
analysÃ© des images satellite, a rÃ©vÃ©lÃ© que le bombardement avait rasÃ© au moins 12
immeubles rÃ©sidentiels. Le centre du camp a Ã©tÃ© rÃ©duit Ã  des cratÃ¨res qui contenaient les
corps dâ??au moins 126 personnes, dont 68 enfants.

Pendant [cette attaque], le chef de la branche â??ciblesâ?? du commandement sud a dÃ©clarÃ© : Â«
â??Biari tue des soldats en ce moment mÃªme et nous devons le neutraliserâ?• Â», se souvient une
source de sÃ©curitÃ© impliquÃ©e dans les frappes. Â» Ils Ã©taient trÃ¨s inquiets parce que
câ??Ã©tait Ã  peu prÃ¨s au moment oÃ¹ nous manÅ?uvrions dans la rÃ©gion de Jabalia Â».
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La source a notÃ© que le nombre admissible de victimes civiles Ã©tait fixÃ© Ã  Â« environ 300 Â»,
mais que le calcul Ã©tait imprÃ©cis. Selon lui, le chef dâ??Ã©tat-major Herzi Halevi a personnellement
approuvÃ© la mort de centaines de Palestiniens lors de la frappe, aprÃ¨s avoir Â« dÃ©libÃ©rÃ© Â» sur
la question.

Â« Tout un quartier est mort pour Ibrahim Biari Â», a dÃ©clarÃ© une autre source de renseignements
qui a travaillÃ© sur lâ??opÃ©ration. Il a expliquÃ© que mÃªme si Biari nâ??Ã©tait quâ??un
commandant de bataillon, la rupture de la chaÃ®ne de commandement du Hamas pendant la guerre a
Ã©levÃ© les commandants de bataillon Ã  des Â« niveaux influents, fortement impliquÃ©s sur le
terrain et essentiels Ã  la gestion des combats Â». La source a dÃ©clarÃ© quâ??en consÃ©quence,
des autorisations sans prÃ©cÃ©dent ont Ã©tÃ© accordÃ©es pour tuer des centaines de civils afin
dâ??assassiner ces personnalitÃ©s.

Des Palestiniens retournent Ã  Jabalia pendant le cessez-le-feu entre IsraÃ«l et le Hamas, dans le nord
de la bande de Gaza, le 19 janvier 2025. (Omar El Qataa)

Les Palestiniens rescapÃ©s de la frappe ont dÃ©clarÃ© Ã  +972 et Ã  Local Call quâ??elle avait
anÃ©anti des familles entiÃ¨res â?? trois gÃ©nÃ©rations â?? et quâ??il ne restait plus personne pour
tÃ©moigner, ce qui corrobore les tÃ©moignages donnÃ©s Ã  Airwars.

Wafa Hijazi, 22 ans, a Ã©tÃ© ensevelie vivante mais a survÃ©cu. Â« Lâ??attaque a transformÃ© notre
maison en fosse commune Â», a-t-elle dÃ©clarÃ© Ã  +972 et Ã  Local Call. Â« La terreur rÃ©gnait.
Lâ??obscuritÃ© totale. Et un nuage semblable Ã  une flamme bouillante qui recouvrait lâ??endroit.
Câ??est ainsi que ma mÃ¨re est morte, ainsi que toutes mes sÅ?urs et leurs bÃ©bÃ©s Â».

EnterrÃ©e sous les dÃ©combres, Hijazi a essayÃ© de crier, mais nâ??y est pas parvenue. Câ??est
alors que la main de son pÃ¨re, qui nâ??Ã©tait pas Ã  la maison au moment du bombardement,
sâ??est tendue pour la sortir de lÃ . Lorsquâ??elle a Ã©mergÃ©, elle a trouvÃ© la main de sa mÃ¨re
coupÃ©e de son corps, ainsi que les parties du corps de ses jeunes frÃ¨res.

â??On se retrouve Ã  larguer 10 bombes alors quâ??on nâ??est mÃªme pas sÃ»r
que la cible soit lÃ â??

Lors des frappes visant Biari et Nofal, lâ??armÃ©e a utilisÃ© ce quâ??elle appelle une Â« attaque de
grande envergure Â», impliquant la destruction dâ??Ã®lots rÃ©sidentiels entiers et des pertes
palestiniennes massives. Les frappes sâ??appuyaient sur un Â« polygone Â» â?? une estimation
gÃ©nÃ©rale, dans un large rayon, de lâ??endroit oÃ¹ la cible pourrait se trouver â?? qui ne pouvait pas
toujours Ãªtre rÃ©duit.

Â« Lâ??objectif est dâ??effondrer le systÃ¨me de tunnels et de piÃ©ger [la cible] Ã  lâ??intÃ©rieur Â»,
a expliquÃ© une source de sÃ©curitÃ©. Â« Le tracÃ© Ã©tant trÃ¨s complexe, il faut sâ??assurer
quâ??il nâ??y a pas dâ??Ã©vasion. Dans la guerre souterraine, vous nâ??avez presque jamais de
coordonnÃ©es exactes, juste un polygone. Il nâ??y a pas dâ??autre choix que dâ??attaquer de
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maniÃ¨re large Â».

AprÃ¨s avoir reÃ§u les coordonnÃ©es des agences de renseignement, lâ??armÃ©e de lâ??air larguait
des bombes anti-bunker sur toute la zone. Â» Nous recevions une sorte de polygone, un rectangle Ã 
Gaza, et ils nous disaient : â??Quelque part ici, il y a un complexe souterrain, mais nous ne pouvons
pas le localiser plus prÃ©cisÃ©mentâ?• Â», a expliquÃ© une source de lâ??armÃ©e de lâ??air
impliquÃ©e dans les frappes ciblant les tunnels. Â» Nous connaissons le rayon dâ??explosion
dâ??une bombe de type â??bunker-busterâ?•, qui est de quelques mÃ¨tres, [nous le prenons comme]
un carrÃ© et nous â??tuilonsâ?• la zone [avec des bombes] Â».

Il nâ??Ã©tait pas toujours certain que ces frappes, sur des zones aussi vastes, atteindraient la cible
visÃ©e. Pour Â« quadriller Â» un polygone entier, il faut un grand nombre de bombes et, selon la
source, il nâ??y en a pas toujours assez. Â« Parfois, nous ne couvrions que 50 % de la zone, mais
nous prÃ©fÃ©rions avoir 50 % de chances de rÃ©ussite plutÃ´t que rien du tout. Si le polygone fait 20
[unitÃ©s de largeur], par exemple, vous pouvez larguer trois bombes dans le sens de la longueur et
trois dans le sens de la largeur, et vous vous retrouvez donc Ã  larguer environ 10 bombes sur une
zone oÃ¹ vous nâ??Ãªtes mÃªme pas sÃ»r que [la cible] soit lÃ . Â»

Des Palestiniens devant les dÃ©combres dâ??un bÃ¢timent dÃ©truit aprÃ¨s une frappe aÃ©rienne
israÃ©lienne Ã  Khan Younis, dans le sud de la bande de Gaza, le 6 novembre 2023. (Atia
Mohammed/Flash90)

Cette vision partielle du renseignement a conduit lâ??armÃ©e Ã  larguer des bombes anti-bunker qui
ont tuÃ© des dizaines de Palestiniens, alors que la cible souterraine a survÃ©cu. Cela sâ??est produit
Ã  deux reprises lors de frappes visant le commandant de la brigade de Rafah du Hamas, Mohammed
Shabana.

Â« La premiÃ¨re fois, la frappe a Ã©chouÃ© parce quâ??une capacitÃ© [technologique] nâ??avait pas
encore Ã©tÃ© suffisamment dÃ©veloppÃ©e et que le polygone Ã©tait erronÃ© Â», a dÃ©clarÃ© une
source impliquÃ©e dans ces opÃ©rations. Â» La deuxiÃ¨me fois, il y a eu un problÃ¨me avec les
bombes : il nâ??y en avait tout simplement pas assez Â».

Une autre source de renseignements impliquÃ©e dans les tentatives dâ??assassinat de Shabana a
expliquÃ© que les frappes aÃ©riennes Ã©taient basÃ©es sur des renseignements insuffisants. Â« Il
sâ??agissait dâ??attaques beaucoup plus larges quâ??il nâ??en fallait Â», a-t-il dÃ©clarÃ©. Â« Ils
voulaient quâ??il nâ??ait aucune chance de sâ??en sortir vivant. Ils ont donc bombardÃ© tout le
quartier Â».

Ces frappes sont presque toujours menÃ©es Ã  lâ??aide de bombes larguÃ©es Ã  un angle de 90
degrÃ©s et dotÃ©es de mÃ©canismes de retardement pour sâ??assurer quâ??elles explosent sous
terre et maximiser les chances de tuer la cible. Au cours de la premiÃ¨re annÃ©e de la guerre, les
Ã?tats-Unis ont fourni Ã  IsraÃ«l 14 000 bombes MK-84, pesant chacune 900 kg, qui ont Ã©tÃ©
utilisÃ©es dans ces opÃ©rations. En mai, lâ??administration Biden a toutefois suspendu lâ??envoi de
1 800 de ces bombes en raison des inquiÃ©tudes suscitÃ©es par la conduite de la guerre et
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lâ??invasion de Rafah par IsraÃ«l.

Une source des services de renseignement a dÃ©crit un cas oÃ¹ lâ??armÃ©e prÃ©voyait de cibler un
commandant Ã  Gaza avec Â« 80 bombes anti- bunkerâ?? afin de â?•quadriller Â» un trÃ¨s large
rayon. Cependant, une dÃ©cision a Ã©tÃ© prise pour Ã©conomiser les ressources. Â« Ils savaient
quâ??il Ã©tait sous terre, mais ne savaient pas exactement oÃ¹ Â», a dÃ©clarÃ© la source.
Finalement, lâ??autorisation a Ã©tÃ© donnÃ©e dâ??utiliser 10 bombes. Â« Cela nâ??a pas suffi : il a
survÃ©cu Â», a ajoutÃ© la source.

Ces derniÃ¨res semaines, dâ??autres Ã©lÃ©ments ont montrÃ© que lâ??armÃ©e israÃ©lienne
sâ??appuyait sur des renseignements limitÃ©s pour mener ses attaques contre Gaza. AprÃ¨s
lâ??entrÃ©e en vigueur du cessez-le-feu, lâ??armÃ©e a admis que deux dirigeants du Hamas
quâ??elle avait prÃ©tendu avoir tuÃ©s â?? le commandant du bataillon Al-Shati, Haitham Al-Hawajri,
en dÃ©cembre 2023, et le commandant du bataillon Beit Hanoun, Hussein Fayad, en mai 2024 â??
avaient en fait survÃ©cu. Lâ??armÃ©e a admis que les annonces prÃ©cÃ©dentes avaient Ã©tÃ©
faites sur la base de renseignements Â« incorrects Â».

Une source de sÃ©curitÃ© a dÃ©clarÃ© que les Ã?tats-Unis fournissaient Ã  IsraÃ«l leurs propres
renseignements, mais quâ??ils nâ??Ã©taient pas aussi utiles que lâ??armÃ©e lâ??espÃ©rait. Â«
Nous avions de grandes attentes Ã  lâ??Ã©gard des AmÃ©ricains, mais elles ont Ã©tÃ© dÃ©Ã§ues
Â», a dÃ©clarÃ© une source de sÃ©curitÃ©. Â« Ils Ã©taient trÃ¨s attachÃ©s Ã  la question des otages
et Ã  [lâ??assassinat du chef du Hamas Ã  Gaza, Yahya] Sinwar, car ils pensaient que plus vite Sinwar
serait Ã©liminÃ©, plus vite la guerre prendrait fin. Ils ont fait de gros efforts et ont partagÃ© des
renseignements avec nous, mais en fin de compte, leurs sources nâ??Ã©taient pas aussi bonnes que
les nÃ´tres. Â»

Des membres du Hamas assistent aux funÃ©railles des combattants des Brigades Al-Qassam tuÃ©s
par lâ??armÃ©e israÃ©lienne au cours des derniers mois, dans la mosquÃ©e Al-Hajj Musa Ã  Khan
Younis, dans le sud de la bande de Gaza, le 31 janvier 2025. (Abed Rahim Khatib/Flash90)

â??Imaginez quâ??il sâ??agisse de Tel Aviv. Personne nâ??accepterait une telle choseâ??

Selon une source des services de renseignement israÃ©liens, la personne responsable de
lâ??amÃ©lioration et de la fortification de lâ??infrastructure des tunnels du Hamas Ã©tait Mohammed
Sinwar, le frÃ¨re de Yahya et son successeur Ã  la tÃªte du groupe dans la bande de Gaza. AprÃ¨s les
bombardements des tunnels de lâ??opÃ©ration Â« Lightning Strike Â» en 2021, il a analysÃ© les
frappes israÃ©liennes et amÃ©liorÃ© les tunnels en consÃ©quence.

Â« [Mohammed Sinwar] a identifiÃ© quâ??IsraÃ«l frappait en ligne droite et a rÃ©alisÃ© la
nÃ©cessitÃ© de chemins ramifiÃ©s Â», a dÃ©clarÃ© la source. Â» Ils sont plus intelligents que ce que
nous leur attribuons Â».

Selon la source, lâ??ajout dâ??embranchements aux tunnels a conduit IsraÃ«l Ã  mener des frappes
sur des zones encore plus Ã©tendues. Â« Vous pouvez dÃ©terminer quâ??un personnage important
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se trouve dans un certain quartier, mais le rayon dâ??action est trÃ¨s large car il y a des kilomÃ¨tres de
tunnels et vous ne savez pas dans quelle branche il est entrÃ© Â», a dÃ©clarÃ© la source.

Â» Vous avez de la chance si vous obtenez ne serait-ce quâ??une indication quâ??un haut
responsable se trouve dans un certain secteur de tunnels Â», a poursuivi la source. Â» Ã? moins que
quelquâ??un ne dise explicitement, â??Ceci est le tunnel de Mohammed Shabanaâ?•, vous ne pouvez
parfois mÃªme pas dire quâ??il sâ??agit du tunnel dâ??un haut responsable â?? il pourrait simplement
sâ??agir dâ??un tunnel de ravitaillement Â».

NÃ©anmoins, la source a admis quâ??avant le 7 octobre, elle ne pensait pas voir un commandant
israÃ©lien de haut rang ordonner la destruction dâ??un bloc rÃ©sidentiel entier pour cibler une seule
figure du Hamas.

Les 15 sources de sÃ©curitÃ© interrogÃ©es dans le cadre de cet article, y compris celles qui sont trÃ¨s
critiques Ã  lâ??Ã©gard de la politique israÃ©lienne, ont toutes soulignÃ© que le Hamas avait conÃ§u
son infrastructure de tunnels pour permettre Ã  ses hauts commandants de diriger les combats depuis
le sous-sol ou la proximitÃ© de zones densÃ©ment peuplÃ©es. ( Un porte-parole du Hamas a
qualifiÃ© cette affirmation de Â« complÃ¨tement fausse. Â») NÃ©anmoins, les experts en droit
international ont soulignÃ© que, mÃªme dans ce cas, IsraÃ«l est toujours tenu de protÃ©ger les civils.

Â« Imaginez quâ??il sâ??agisse de Tel Aviv et non de Jabalia, et que pour atteindre Â« le Puits Â»
[surnom du centre dâ??opÃ©rations souterrain de lâ??armÃ©e israÃ©lienne Ã  la Kirya, situÃ© Ã 
proximitÃ© de zones rÃ©sidentielles et commerciales de Tel Aviv], les quartiers autour de la Kirya
soient bombardÃ©s Â», a dÃ©clarÃ© lâ??avocat Michael Sfard, spÃ©cialiste des droits de
lâ??homme. Â« Vous ne savez pas oÃ¹ aboutissent les tunnels militaires sous la Kirya, vous ne savez
pas exactement oÃ¹ se trouve votre cible, et vous voulez vous assurer quâ??elle sera tuÃ©e. Alors
vous bombardez [les rues adjacentes] ? Personne nâ??accepterait une telle chose Â».

Des Palestiniens sur le site dâ??une frappe aÃ©rienne israÃ©lienne Ã  Rafah, dans le sud de la bande
de Gaza, le 4 dÃ©cembre 2023. (Abed Rahim Khatib/Flash90)

Suhad Bishara, directrice juridique de lâ??organisation de dÃ©fense des droits de lâ??homme Adalah,
basÃ©e Ã  HaÃ¯fa, est du mÃªme avis. Â» MÃªme sâ??il existe une cible militaire lÃ©gitime, si la force
militaire sait quâ??elle risque de porter atteinte de maniÃ¨re disproportionnÃ©e Ã  la vie des civils, cela
est interdit par le droit international Â», a-t-elle expliquÃ©. Â» Câ??est dâ??autant plus vrai lorsque
lâ??on ne sait pas exactement oÃ¹ se trouve la cible militaire, que lâ??on dÃ©termine un rayon
dâ??action et que lâ??on frappe sans discernement, blessant ainsi de nombreux civils Â».

Â» Le discours de la sociÃ©tÃ© israÃ©lienne est que câ??est de leur faute â?? ils construisent en
dessous des Ã©coles Â», a dÃ©clarÃ© une source des services de renseignement. Â« Mais est-il
lÃ©gitime de faire sauter une Ã©cole ? Est-il lÃ©gitime de tuer des dizaines de personnes pour cela,
comme nous lâ??avons fait ? Â»
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Â« Nous avons bombardÃ© un grand nombre dâ??ambulances dont nous savions quâ??elles
contenaient des agents du Hamas Â», a dÃ©clarÃ© une deuxiÃ¨me source de renseignements. (Un
porte-parole du Hamas a dÃ©clarÃ© quâ??Â« IsraÃ«l nâ??a fourni aucune preuve de lâ??utilisation
dâ??ambulances dans des opÃ©rations de rÃ©sistance Â» et a dÃ©crit cette allÃ©gation comme Â«
un prÃ©texte pour dÃ©truire le secteur de la santÃ© dans la bande de Gaza Â»). Â« Ils sont
mÃ©prisables. Mais vous vous demandez : cela en vaut-il la peine ? Vous Ãªtes face Ã  une situation
trÃ¨s difficile. Et on vous donne tout simplement carte blanche. Si nous ne devions pas Ã©conomiser
nos munitions, nous aurions continuÃ© Ã  dÃ©truire des choses dans des volumes insensÃ©s Â».

Cinq sources ont soulignÃ© que ces tactiques Ã©taient motivÃ©es par la pression exercÃ©e par les
dirigeants politiques et militaires, qui voulaient donner au public lâ??image dâ??une victoire. Â« Ils ont
approuvÃ© un nombre de victimes civiles Ã  trois chiffres, mÃªme pour les commandants de bataillon,
parce que nous nous dÃ©sespÃ©rions de plus en plus dâ??obtenir une sorte dâ??assassinat ciblÃ©
rÃ©ussi Â», a dÃ©clarÃ© lâ??une des sources des services de renseignement. Â« Chaque succÃ¨s de
ce genre, les gens le voient Ã  la tÃ©lÃ©vision Â».

Â« Ce qui mâ??a le plus dÃ©rangÃ©, câ??est la maniÃ¨re flagrante dont ils mentent dans les mÃ©dias
[israÃ©liens] Â», a ajoutÃ© une deuxiÃ¨me source de renseignements. Â» [Ils disent] que nous
sommes sur le point de les avoir, que nous sommes sur le point de gagner, que nous sommes sur le
point dâ??Ã©liminer des figures importantes.

Â« Il Ã©tait Ã©vident que lâ??armÃ©e, les services de sÃ©curitÃ© et le Shin Bet Ã©taient alignÃ©s
sur les mÃ©dias Â», poursuit la deuxiÃ¨me source. Â« Tout ce quâ??ils voulaient faire passer se
reflÃ©tait [dans les articles]. Les journalistes militaires sont en fin de compte alimentÃ©s par ces
systÃ¨mes, qui se sentent parfaitement Ã  lâ??aise pour mentir lorsque câ??est nÃ©cessaire. Au
moins pendant les premiers mois de la guerre, jâ??ai eu le sentiment que les mÃ©dias et lâ??armÃ©e
ne faisaient quâ??un â?? que les mÃ©dias Ã©taient un outil de lâ??armÃ©e Â».

Quatre responsables des services de renseignement ont dÃ©clarÃ© que la brutalitÃ© de lâ??attaque
du Hamas le 7 octobre leur permettait, ainsi quâ??Ã  leurs commandants, de justifier plus facilement
les attaques Ã  grande Ã©chelle contre les civils Ã  Gaza. Selon ces sources, la conviction que tous les
Palestiniens de la bande de Gaza Ã©taient Â« impliquÃ©s Â» dans une certaine mesure dans les
activitÃ©s du Hamas nâ??a jamais Ã©tÃ© une politique officielle, mais elle Ã©tait prÃ©sente Â« en
permanence Â» dans les conversations de couloir et les pauses cafÃ©.

Alors quâ??une source justifiait lâ??attaque dâ??immeubles rÃ©sidentiels en affirmant que les civils
vivant au-dessus dâ??un tunnel devaient savoir que le Hamas opÃ©rait en dessous dâ??eux, une
autre source de renseignements trouvait cela plus difficile Ã  justifier. Â« Les responsables de la plupart
des assassinats sont les services de renseignement, et non les forces sur le terrain Â», a-t-il
dÃ©clarÃ©. Â» Nous avons tuÃ© beaucoup plus de personnes que les soldats ou les pilotes [de
combat], parce que nous leur avons dit oÃ¹ bombarder Â».

Cet article a Ã©tÃ© mis Ã  jour pour inclure les rÃ©ponses Ã  +972 et aux demandes de
renseignements de Local Call auprÃ¨s de Hazem Qassem, porte-parole du Hamas dans la bande de
Gaza, qui ont Ã©tÃ© reÃ§ues aprÃ¨s la publication.

Yuval Abraham est un journaliste et cinÃ©aste basÃ© Ã  JÃ©rusalem.
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